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isêoLES AMOURS
P R O T Ë E,
BALLET EN MVSI^VR

Tar Monfieur G E R V A I S , Intendant de la Mufique
de Son AltefTe Royale Monfeigneur leDucd'ORLEANS;

REPRE SENTE POVR LA TRE M I E RE FOIS,
far tAcadémie Royale de Mufique , le Jeudy 'vingt-troiftéme jour de May 172.0.

DE L'IMP RIMERIE
De J-B-C HRiSTOPHE Ballard, Seul Imprimeur du Roy pour la Mufique^

à Paris , rue Saint Jean de Beauvais , au Mont-ParnafTe.

M. D C C XX.
(iAVEC 'PRIVILEGE DV ROT.
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A SON ALTESSE ROYALE
MONSEIGNEUR LE DUC D'ORLEANS,

PETIT FILS DE FRANCE,
REGENT DU ROYAUME-

ONSEJGNEVR,

L'accueil favorable que VOSTRE ALTESSE ROT ALE a bien <voulu donner

a topera d'HYPERM NESTRE , rna encouragé k mettre en Mujîque le Ballet

a ij
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E r I S T R E.

des AMOURS DE VKOTE'E, queje prens la Bené de vousprefenter.Jeferaymp

heureux, MONSEJGNEVR^fiFOSTRE ALTESSE KOTALEy trouve

quelque éofe qui fin mpMe de U déUjfer de fes grandes ^ continuelles occupa-:

dons. Le deftr de luy plaire , ayant toujours été mon unique émulation ,
j^ejpere,

MONSEIGNEVR ,
que VOSTKE ALTESSE ROTALE aura la bonté de

me continuer fa protection pour cet Ouvrage. Je fuis avec un vU parfait (^ le plus

profond feJpeB^ .

^

r.7 I ç:MO NSEIGNEV R

/
DE VOSTKE ALTESSE %fiYALE,

Le tres-humble , tres-obeïfTant

& très -fournis Serviteur

Gerv Aïs.
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TA BLE.

fiA I R S A

Page,
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Page,

AMants confiants brifez vos chaînes.
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Jaloux Tranfports, noire Fureur, 4'i/firffftfw/. 117
Ariette. 24 Je fais le bonheur d'un Amant. \S
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Amour , fai-luy fçavoir mes mortelles allarmes, 22a

Amour , lance tes traits. Quatuor. 148 L ,

Amour , vien féconder mes vœux, Bajfe avec

accompagnement, 154 L'Amour dégage mes ferments. "Bajfe avec ace. 219

Après une contrainte auftere, avecaccomp, yy La Mer eft la parfaite image, d" la fuite. 484
L'Amour n'a pour vous que des charmes. 6^

Célébrez les plus doux attraits. Avec accomp. loi

Cœurs inconftants , vôtre erreur eft extrême. 2,1

Cruel Amour , que tes traits font à craindre 147

D

Dans ces beaux jardins. 1^4
Déefle^jouiflez d'une douce viâ:oire,(^ lafuite. 131

D'un amour fi difcret. 7^

Eclatez , Tranfports furieux.

Eteignez une in^dêlc ardeur. D u o-

172

2.14

Par vos beaux yeux , vous captivez l'Amour. 150

Pour elle de l'Amour , j'ay rcffenti les coups,

Ba/fe avec accompagnement, 13J

Pour fervir mon amour
,
paroiffcz fur ces bords,

Bajfe avec accompagnement, $6
Plus volage que les Zephirs. 14

Quand le deftin m'appelle dans la Crète. 91

Quel coup fenfiblc , ô Ciel
,
pour un amour

fi tcnàte. Récit^avec accompagnement. 2.0J

Que les Ris & les Jeux que ma préfence infpire,

avec accompagnement, 4®
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Que tout chante icy vos plaifirs.'

Que Vertumne toujours fidèle. Duo.
Qu'un Amant jaloux a de charmes !

Page, p
t%i Tendre Amour , qu'il m'eft doux de publier

'^'^^*

196 taflâmeiD/^tf,
g

166 Tout doit en ces lieux rendre hommage,
avec accompagnement.

I^^-R y ^

Règne Amour
,
dans ce beau féjour. ,,2. Volez Zephirs. Duo , avec accompagnemenu ^66Remedescoeurs,FillederOnde,^x.^^^r^m^. 34 vôtre beauté foumet tout l'Univerl \ll

Vous mon Fils, joiiiflczdu charmant avan-
^ tagc.

Si toujours l'ardeur la plus belle.

4i

80

FIN DE LA TABLE.

ACTEURS DU PROLOGUE.
L'AMOUR CONS TANT.

L'A M O U R VOLAGE.
VENUS.

Suite de l'Amour Confiant,

Suite de l'Amour Volage.

Grâces U Plaifirs de la fuite de Venus.

Lu Scène eft dans tJjle de Faphos,
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ACTEURS DU BALLET-
PO M O N E , DéefTe des Jardins , aimée de Vertumne & de Procée.

T H E R O N E, Nymphe de la Mer , autrefois aimée de Protée.

P R O T E' E , Dieu de la Mer , aimé de Therone.

VERTUMNE, Dieu des Jardins , Amant de Pomone.

TRITON, Confident de Protée.

Troupe de Tritons & de Nereïdes.

Troupe de Bergers & de Bergères.

Troupe de Jardiniers & de Jardinières.

Troupe de Mattelots & de Mattelottes.

Lu Scène efl dans îIfle de Pharos , dans les fardins de Pomone.

On vend cet Opéra broché.

Celuy d'H ypermnestRe, idem.

Et ies Cantate s in-folio du même Auteur,

lo liv.

10 liv.

5 liv.

LES AMOURS
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Le Théâtre repréfente J'Jfle de Paphos.

SCE N E PREMIERE.
L'AMOUR Conftam, LAMOTtr v„i . ,. ^ n M u UB. Volage, & leur Suite.

c a oB V R s.lentement & Gratrcufcmeiic.

Res;nez

z\z_
—

.0»i

Amour conf- tant , Régnez Amour conC-

REgncz
j_^ 6 é 5

"*'"' xvcgncz Amour conf-
Amour corn- tant, Régnez Amour conf-

Re Amour conf-



PR O L O G UE, s C E N E T.

tant, Régnez Amour conftanr. P .....

'

* ^-fcconfiant. Régnez

int, Re-gncz, ÀT ^^^^
-^''^^-tf—î-J-îzifc

j^ 6^-—
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Amour conf-

tant, Re- gnez

m
-7—6-

Amour confiant

,

Re-

Amourconftant, „fl>n,- u,„
'

•

f-tld::-.
rafTcm- bîez vos attraits ,—

:;;;2:^ Ift'lizï \
- —-

y raliemWcz

•anf - n ^r, A _ » 1 1 '^-—

—

l-'i. ,1. ^"T*—tant, Régnez Amour confiant

,

xafTem- blez vos attraits.

Snez Amour conftanf . r.fr.«,^,„_
""^ '^^"^^ 6—6^1% I-JI

rafTemblfz

Amour confiant, raflembkï
vos attraits, raOem^ blca

1
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P R O L O GUE,

Siîl-i^l^^^ii
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vosattrai ts, Pour ren- dre tous les cœars fide- les* Régnez volage A-

îggHiiiifegMiS-1^

vosItttatePout ren-dretouslescœars' fi-dc- Ics.-'VlOLONi.r

-±5f:ii

losattraits, Pour rendre tous les cœurs fi- de- les. Régnez volage A-

éf-
—t~'T: -'i*T*""* 1 f^"^""^!^^^^!— ——
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t"J^-i^-T-^-4^M

,

mour, Régnez volage A- mour, faites voler vos traits, faites voler vos

i .Ml H. '»
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mour, Régnez volâgeAmour, faites voler vos traits, faites ^okr vos
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SCENE L
Lentement.

f^îg^Ëgii|gig;|^fiÉil;'ltlii
traits. Préparez- nous des conqueftes nou- vellcs. Régnez

|:l«*i|*|M:
rf-T-

~*^_-zi|:^
*^ Régnez

traits, Préparez- nous des conqueftes nou^ velles. Régnez Amour confiant, Re-

;3!igî«M:iE^|ïiFf|ï=î!feEÎ3^

Amour conftant

,

raffemblez vos attraits Pour rendre tous les cœurs fidel- les;

:i;f::i-Hf4f*~i—'t--^ài*-te*~^^—-1-^!—^1

—

'-^^-^ ^LtiiîjSért^sSiAz::

Amour conftant raffemblez vos attraits Pour rendre tous les cœurs fi dci- les;

—$=±i:—)e i_:ifjeiï--i^-J^ :h|j(-iî=^~"^H-^

guez raflcmbkz YOS attraus Pour rendre tous les cœurs fx- oci- les s

JB,
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PROLOGUE,

Régnez

-"^•«t-

VIOLONS.

volage Amour » Re- gnez

i3ï
volage A- mour>

X3 ,ÎË i

Rc- gnez volage Amour, Régnez volage A- mouri

^

_ 1 I

-
-ff T ~\'- f '

i^
' " A" ' A t"A'r^'^^t^*^*"

fortes volervos traits, faites voler vos traits. Préparez- nousdescôqueresncuvdles.

* *

A
1 A-4- -.C^-l-. A A-f-f-A

'Qiai—— u + —
,=lÉ=r-t--l:tai=«,fe

«• *

î

faites voler vos traits, faitçs voler vos traits, Préparez^ nousdes coquets nouvelles.
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SCENE L II

Lentemeut.

*T^

'O-- h^^^t^^^M
Rc>: ^ z> Amour conftant» raffcmblez vos attraits Pour

T ft„MllÂ^IiI -4-î"

^4i7t-
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Regrrz» Amour confiant,

6 .^^N ^ 4)É

H

rafîeœblez vos attraits Pour

6 a

Rcguez. Amour confiant, Re- gnez raffèm- blez vos at- traits Pour

l^^̂ f̂fsp^mmM^
rendre tous les cœurs fi- délies. Régnez volage A- mour.

i^iijiiji|i@ii^^
rendre tous les cœurs fi- délies.

7 fî

Violons.

k

Î-Tt—ê—*-t— «î \-ji—r—s-ti î-

rendre tous les cgcuis fi* deUes, Re- gnc2 volage A- mour»
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PROLOGUE

Rc- gnez volage A- mour» faites voler vos traits, fîiitcs voler vos

^;mP
m

..i^M»^.'

â
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Régnez volage- Amour, faites voler vos traits, faites voler vos

#r

î
r- 1

r—'^'»^>4'

iJilfi-îilsIII
traits. Préparez- nous des conquêtes nouvclles,Preparez- no' des conquêtes nouvel- les

lalîÊpIli.ft_L# + i
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*•*-—tt-^-^-»
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5*8
7^ 7K 4 )ê

EgEpiggfpjïlii;
trsits. Préparez- nous des conquêtes nouvelles, Ptcpaici- no' des conquêtes nouvel- les.
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SCENE r. ï3

rAMOORConftaïu.

fii^JSiliiimiliiiiil^
K^Uittez, Quittez» ce be*uf«'jourj Ofez- vous dans Paphos foutcnir naa pré- fence

-^ ^ 6-^— ,—f"s::^;3m
B A S S E-C O N T I N U E.

L'A M O U R. Volage.

îiiLpipIiEpplilliliirîi
(^Omme-vous de Venus j'y reçu la naifraace>Comme-vousj'aymes droits dans fa brillante

'Wm
L'AM OUR Ccnftant.p^=g|ë[:^||i|i||:^E|!î^;|;||l|:P}y;^

I !:s

cour.^ On»jenepuisfouffrirqu*ûeanemy partage Unpouvoirqu'àmoy fcul Venus avoit remis.

.^^
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u PKOLOGUE,
L*A MOUR Volasie;

votre pouvoir plaifoit au temps des Ama- dis» Aujourd'huyjc plais davanta- ge

=^—'^"^ "——t-^^—t—Â—i -''^^1—"
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^—^""rÂ—<^—-^— t—7—1
"~*

AIR,

i
PLus vola- ge que les Zé- phirs, Mes Su- jets i- gnorent mes pei- ncs ;

M.-"—•5-

§=1=1=1M=:ii^l|{3

VIOLONS.
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L-A
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fcJ=^P==±:z~b
Ce fcntks ' Jeux, & les Fiai- firs Qui forment les nœuds de leurs chaî- nés.
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SCENE I.

.—5^
se. Mk «X

li^rrÎÈE;

rT=:|:|—Y-
|^--ffn

Ce font les Jeux , & les Plai- firs Qui forment les nœuds de leurs chaî- nes.

^H < * •» % .r -
~

fiiÉiririilliSii^ilète
Ce font les Jeux, & les P/ai- fîrs Qui forment les nœudsde leurs chaï, nés.
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L'AMOUR Conftartt.

fT'

PKOLOGUE,
A J H.

'^1:2.^-.-—A-fi—n—f"""!—
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lEfais le bonheur d'un A- mant > Par fa conftan- ce mê- me: me:

I$=t:

11

FLUTES.
^ 7 g i^IîEf:[rt-

k)i^:t^f«H

Basse-Continue.

I Plus on connoît le prix de la Beauté qu'on aime » Et plus on ai- me conr» tament î

^m^^
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SCENE I. 7

EiiiiîlÊSli-3îi1i|ipsM-lîg1îlll|l
Plus on connoit le prix de la Beauté qu'on aime, Et plus on ai- me conf- tamcnt.

#1

L'A M O U R Confiant.

:£:pr|—-4=1:

L'A M O U R Volage. L'AMOUR Conftaiir.

zzitzzz
iililiëiîipi

J/Out Amant fidclle eft content. Jj J moins il aime i le paroïtre. O^^ Refait
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JuS PROLOGUE,
L'A M ou R Volaee.

de mes feux un honneur cclau tant. C>'£ft peut- être un honneur de • cîflci pour coùf-

î

fAM OUR Confiant.

1 ,
tint iMai5, quel avan- tage de rc:re> Vous, qui fuivez mes p^s^^ufiis, >.g^

^"

pas, i'i^iUis, »,^p-

X c

icui- wz VOIS, Plaifirs, raflem-blez vous.- Contre un fier ennemy foutenez ma pujffance

w^—^—
^t

'minim ^-
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SCENE I.

l'A M O U R Volage.
*>

iipîi|lïi^^iiiS^^^ï-e
J Eux qu' i.« accompagnez , \oicz .

ggrrTÇ m
accourez- tons,

6 ^

Faites

tiompher l'mconitan- ce. T«y flii.«'arrrs«in.»«-,„«u,

.

l'inconitan- ce. J«ixquiiB'accoa(ipagiDfz,YoIez,vol

4)f c 4
ez
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accourcz-'O'îs , Faites triompher rinconftan- ce.
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PROLOGUE.
SCENE I I.

Troupes d'Amants cotiftants , & d'Amants volages.

giiiiiliiftiiSiiiiiiM
SARABANDE pour les Amants confiants

B A s s E-C O N T I N U E.
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SCENE I r. «t

tJn Suivant de L'AMOUR Cotisant,

AIR.

iipii^Si:^SiîSî^
CoEursinconftants, vôtre erreur eft extrême, Ceft n'aimer rien que de changer toû-

-—•*>-:r-f-5<

issia:^6X-

"y""
, ~y J> „i._A^± . ,

À .^ J 1-L«

jours
;

iifliiÉillIipBllîiil
joursî Fixez vosfeuxî IeZéphireluy-même,Piés de Flore aflidu, paflcfes plus beaux

illiiilï

^\±Ei^i
îiJili^lliliifiÉîlSiifîiîi3iiiî3t

jours. Fixez vos fcuxî Le Zephirë luy-mêoiev, Prés de Flore afiTidu , pafle fes plus beaux jours.

S
- X-ft-l. . _!:.L^Î:+-i-5-4i

l-ït'

6 6^



.a:. <^

,^

N

./!'

rsLi«3,-rtIk

11

f

yîf

.^.

PROLOGUE,
AIR four les Amants Volages,

l—

.

y^-f-

VIOLONS.

:k^ir# ft^Ffiïlf^z^îîi"^

|^->3^.c-i-

iiâipiîfc: itîîïll*jt**
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PRELUDE.

t—t-

'-T- -T

Basse-Continus.
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—X—±:i:t -f^-J nZ !—.X-i- ~~?-^î+î+4-I-': li- i-L-1 i-t.: :: t

T"
-ii::::jt.4_i—

^

Un Suivant ^e L'AMOUR Volage.

^Mants confiants brifcz vos chaïaes: Amants confiants» bti-

H»» _; !

iiTit.:

1»t
i| nM I

t t^-

_ A.+_ J., ^—a-f + '

^g n-m II . ^j.^A.^
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S C E. N E II.
^S

(_^^^_.^^^.À.Aw2A. ., A A 'J
S:î:tï.Â:l:|a:f|îî;'
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3

fez vos chaînes ,

5> 7

i)

Accourez ,

4Xiia^pip
volez

,

^_S~=t=iB$

=i^ lËiiliS

tîfc =|H=p^p|!î|p|pp^gj3^^^

dans nos fers

EL. A-A-—-A- 7 A
Amants conf-

'V^L* 'fc
?"' '^K
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P R O L O. G U E,

1

tans» bri- fez vos chaînes,Accourez, volez. Accourez , vo-

%l- *
j^-l~ri'±i£ - ' l::iT^i^ZA:ti:j:r:f~^-^tzir:jz:îî:^'r}zi+ ^

ilDl^-Ç^-

é T) fS

^^^'

:$f^ ^A-Tâjf^à^H
FIN.

:=îTz:

dans nos fers:

"^—x^

FIN,

-6n^~±h6^ '»'!«

'ft^^^i4^^s



SCENE IL

z4=
Il I» « I >»

-T"

^7

Ils font faciles & légers: Pour nos plaifirs, Pour nos plaifirs. quittez vos pei- nés.

xf

-t—6—6—it-x-ix—6—ti-x -4x-i—^-t—)X^^~--6—4^— X—1-i—

.

Sfl|ËË;iË:
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—

—zï.r.

Pour nos plaifirs» quittez vos peines. Pour nos plaifirs» Pour

"""X^— -!-V-.j

—
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K^ r-x<î ^>» * . 4H——4-t*
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PROLOGUE.

—£_-JL-
^ «^_

X^—

—

......_. ._.._..^^|^^
8-

^ziz:^.,—4^. ^: ,

" tqiz J_t—J—ij—i—t-^ I._i3ri

ne$. U ^î cœur n'cft point fait pour foû-nos piaihrs' quittez vos pei

îf=::
f ^-6-6X—

*

mm
m— -^ —

i

îtS'mpïSilPië I--

fflr Des feux dont- il n'cft pas le maî- tre: Le même jour qui les voit naître

,



SCENE M; ^9

^'^^—^'^î^^^

Ne doit- il pas les voir mou- rit? Le mê^ne ;our qui k$ voit naître

,

•xl- s:

mmmmm^i^
Ne doit- il pas les voir mou- lir?

rii?:i-\~rM

xf

—

Pre'lUde. pag. 24.Z)4Crf;7o.

Jn/juau mot Fin.

SfS:-
x—*-^^—<_i-.^—
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^-xî—
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^-_
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—
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30 PROLOGUE,
G AFQft E en Rondeatf pour les Amants confiants , & les Amants voïage>sl

T OU5.

Il
1^-^

Violons.
i ;

—

Ut—JiîJl b
^

ipiiiiipllÉlilMâ^^ Efca

Basse-Continue,

11:

Fin.

:E|§t=:ï||:i:||?|:|:^^^^^

Flûtes.

:f

F L U T E s.

ssiirfzp^—

t

Fin.

^i-^-fcî-"î-CÎ

yiOLo^s,

-IZIAI '
fîf

'

ttBi-ri'fe

'«Li* ./^ '>^>.v



SCENE IL

f
'xi

TOUS.

6i*P***

USiSî^iiilg^iJl
3î

B A s s E-C O M T I N U E.

Flûtes.

—f^—=-r--

:D:i-i=:zi:n::5i
•xl-

ùr^- liiillili
-f—-^••i

Flûtes.

6X X—

x^- il
fe

VIOLON S.

.Z-_:îÉ±::j::|
^-4-

On reprend le Rondeau jufqttau mot F i N,"

Apres CCS deux Danfes de différents caraderes ^ les Amants volages vont prefenter

leurs Chaînes de fleurs aux Amants conllants qui fè laifTent enchaîner , une partie

pafTe du côté de l'Amour volage.
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PROLOGUE,

iT

.'£^4--

'f TT n P ^ Doux.PRE'LUDE.

L'A M O U R Confiant.

•I- —

r

—-!-
—T—

IfiEpîiÉlI
O vous.

x-:5:

•é-î

-pEiii=$:= -i^nj

B A s s E G o N T l N U I.
^li

Çj Vous dont je tiens lanaif-

fance, Venus, par quel charme fa- tal, Faut- il voir en des lieux pleins de vôtre puif-

gizn^z—
-X'

^ 6-
3f

î^î=êi
X—iX—

«

:a

^î^^fev .--^



SCENE II.
i3

liliiiliililiig
fanccLe triomphe démon Rival? Venus, par quelcharme fatal, Faut-ilvoir en des

rz

•^ T ~ «"— r if

-l^^

ËliMlÉlÉilSÈgrifB
lieux pleins de vôrre puiffmce. Le triomphe démon Rival?

fzzzz .0—
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34 PROLOGUE,
C H OE U R.

A 4 O—_ Oa a'a '-^ ' i^.^-t-^-^4^*G-.-A^.
|=î%£^Epï^

I^Einc des cœars, Fille de l'On- - de, FiUe de lOnde,

Szf:|:fEt55™ 3T^tiliTfflffl
.x.^

â

VIOLONS. |\Eine des Coeurs,

B-c. l;^! L L E de l'On

ie^n

de, B-c, Delcendez, Defcen- dez,Defcen-i

Beùie des cœurs. Fil- le de i'On- de» Defcen- dtz

"^-^^

F'^-: de rOnd<^ VIOLONjS

'g|i=ÎEÎE^3î=I%îl#^

dcz, Defcendcz) Defcend^zdans ce beau se- jour. Fille de l'On-

«e^Cif^ 'Oi. ./^ -J^MlUWÙiiiéjfeSgiBfefig^' - -^-^îi



SCENE IL
#r—ir:

35

sfeS^ifeiliiîii^ïipi
J-

Dcfcendcz dans ce beau $c;our,defcédez dâs ce beau séjour, Dcfcen- dez , Dcfcendez dans ce

m
S;lJî=Sj|g3gz||||g:g|l^ ""aip

de , E-c. Dcfcendez dans ce beau séjour, Defccndez dans ce

b(.au séjour. FLUTES Fille de

^_v aiUg T y" v" . "Sr -x
FLUTES. Re». c des

•^—±_
'mi!i

—* X-

bcau séjour. V i O L O JN S. Defccn-dez, Defcen-

Eli.

r^ _ v^>*



PROLOGUE,

l'Onde, Bille de l'On. - ^de, FLUJFS.

n^ir

cœurs, FiUe de l'On-

i|t||T:fz:|pr:i|;5|îi^^^

de, ^FLUTES.

-X-

dez, Defcendez, b-c.

^ "7^~"

3( -H
Defcenckz dâscebeiuiéiour.

—A—

3

V

I

O L O M à.

Fille derOn-

#xt-^**^*^x-x-**-4*--x-^*t-- t+±z:ftf4™^?L^l ^

U^-=t= =:E'£ii::~j=:=i:=i:E
rf

VIOLONS.

—(î-^*--^- —{--ri— t:

J^cine des coeurs, Fille de TOr..

•i^„

lSéB3iÉ»jJt:GÂ^mS^i^a,S*--.'^tir^. ^^Hi^



SCENE IL
3T

•^—n
^»?- î fci^t '^5xS!?ixr: ^sizl^z;' z

de» Defcendtz > Defcen- dez,Defc€dezdanscc bcaa séjour.

ÎS5 ^-x_ —X ?=?
:::fï

' '^ÂX$rîZ^ !^5ïX! YZ z

de, D^fcendcz dans ce beau séjour, Defcëdezdaos ce beau séjour.

r—^i

iiaiiilMliiifiliipliîii
Reine des CŒurs,Fille de l'Onde, La paix & le bonheur du monde, Vous rappellent dans

•è-^-f-—* 'Ur

:i

Reine des c«urs, FiOe de l'Onde, VIOLONS.
t~ê' 5 (5"-! 1—6— 4—y . . , V? .

-X—+-+-+-+<-^-^ 6-jzt-x^i-i'—4yl-i-x~"i

—

La paix ôc le bonheur du inonde,Vous lappelleKt dans

% >' < v
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3S PROLOGUE,
VENUS defcend dans fort Char.

1 ..A-..» ^«.i.. TomJv a- !<• hnnhenr fin monde» Vous raDDcUcnt dans vô- tre cour.vôtre cour. La paix & le bonheur dii mondc> Vous rappellent dans vô- tre cour.

, li,i!:-^_:f ^ijitiiÈi-Zit" g-
""" '^

—^1^3

f

_^_.-
i-4—L_

—6Î( + 4X 6—f-
~ Vf

vôtre cour. La paix & le bonheur du monde, Vous rappel- lent dans vô- tre cour

ir—S.33:r_.-_ r' —T- —

r

V-n

r^ o ^^

0^ <y

m^-i

-x-^ 4-65C-
3f

.^ A
1 -jv i;^

'^-^——î*T-t '^ T"^"^=i:ri:_i=:l=:™~Y=[=$=^H^

.4X— »-

»-/^^j i*T— t—""v
—^—rViïr

î!iFtî:î^^^EE
B A s s Ê~C O N T 1 N U I.

>^v^ "s^^sm^^..
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~î———4.-^..--..—^|.t-.x,j.|»^ —~t ;————t''i"
—'

â—Â—

t

^* T~i^

Defcen- dez, Defcendez dans ce beau séjour.Filie de l'Onde,

*-t4^ -X 4=33
î:5

^ 6X ^ 6 6 _ ,
. |> /-^"^ -m

Reine des coeurs, Fille de 1 On- de» B.c.

I-

Defcen- dez, Defcen. dez, Dcfccndcz dans ce beau séjour.

\>o*:^._^_*.

Il
SfciEH:

6X
.^_i-

' ;}:'——»ww»~

.4. X~X-
;::=:.±:±::;=:ii—=:

-t-+—+

—

c^,m -^-?-

Defcen- dez, Defcen- dez

,

Defcendez dans ce beau sé;ouc.

i



1'
I

éJ

mf^ig^-ji^

40 PROLOGUE,

^
SCENE III.

V E N U S , fa Suitte, & les AéVeurs des Scènes précédentes.

f^=f^ -5T-
-xf- iiÉii^giliii;^iiig

ÎLUTES.

fLUTES.

fii|i^3iii^i[^liiiiiS-i
VIOL.OUeles ris 6c les jeux que ma préfen- ceinfpire, viol. Dans ces lieux ra-

f—I^

Î7hf 1-

""r" -*•- -L"'—)

—

i^m

n;em€at la paix^

WSr-V.'

paix: .Vous qui ne me quittez jamais, Plaifirs, re-

.laÊ^é^^iJ^
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SCENE I 1 L «(

fii^igiiiiaiiis^isi
—"^W-*—

gnez

-Â—X~t%5^

iiiiiiii^jiliiiiiij
dans mon Bmpi* rc^ Vous qui ne me quittez jamais > Plai-

Pfg^!B 1̂1-H=^jS§iiëî;

iiiilîÉiliiilSSSa-fîÉîîi

lîâ^l^^^ffilill
firs » régnez j iç- gnez» F^aifîrs} régnez ilansmon £mpi- te

h

i

è

A»—-C ^. ^T :
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PROLOGUE;

rrwT:

iëiîiî^teîgïl^

^^ VIOLONS.
VENUS.. à l'Amour •onftant.

gi^iîi^Si^iiîgifMiSI
JvlOn Fils, j'entends vôure coeur qui foupire. On vous en îcve vos Sa)efs,J vjensredervos

=5 tf-l^ ^ I ^—T—- ' "'

ai iiii—^fc -^

—

-j.— îiîipliilipp

rr=^

m-

i;|EËM;E|irf|i~lÉ|r|E
L'AMOUR conftanr.

I^-
=r.-rî^

tf

—x^—gf .« .. g ,,,.—^4 p.

1_) Eefle , chaquedroiti-iur tout ce qui refpire» Vos vœux vont être fatis- faits.

H^

•^^«••w""»

^

' « I I »]» —»••

y,maÊèL^' .^'



s C E N E I I L

L'A M O U R Volage.

4J

fgl^î^^iâÉilipiili^i

^-^X^ •Glkr

)our quelqn' ,\mant fc dégage. A Toute» les beautez on doit un tendre hommage.

Y
u^ ' i

—

6—-f
—-fi—*——i—+—"f

—

îifimfprtiii^^ 5-1-^-

He bien, pour difpenfer vos loix. Amours, entre tous deux, H faut faire un parta- ge.

^r:^x*
m -• i::::ri:33:::=î=^«-—-f^^^^^ ' -X-

i l'Amour confiant.

Bw -1-.4 *'^-~it—a^-^
— * W ^ > /aM ^ ^ ^ , . rr- X I-^^^

Vous mon Fil», joiiii- fez du charmant avan- tage. De b'efl'er tous Jes coeurs pour la

p?piiiip-if.|iijpiP!iiil^
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-'*• i;* t
* * > '
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44 P IfC O L O G U E,

prc- mierc fois: fois : Mais , confentez auf-^ (i qu'après leur premier choix >

V^

iî^^^^lïjeIsp*-
h~A2A4-'

Us paiflent à leur gré fttivre l'Amour vola

:4rr—

r

ge. Mais confentez auf_

fi qu'après leur premier choix, Ils puiflfent à leur gré fuivre l'Amour vola

6" 7 .A - .„, . *4—
ge.

1

-I [••

- »«i* 'vZ-ik'.»

^*,*T>rr<f^;
*K#V»'-' 4. f^V^



SCENE I ï I. 45

irifti?i^Si^iiiisiÉ
T_' Endtc^ Amours, qu'un fpeûacîe pompeux Signale icy vôtre puiffanccDut aradeiede vos

— (î-

ILi^^=l=^^î,_ -t'M II 'V 4-——6 ** 6 "I

L'AMOURConftant.

fHiiliâ^i^iiPplIi
feux Fâ:te?. y o.r 'a d.fFe- iev:c. VErtumne par fes foins & fa conltauie ardeur.

L'AMOUR Volage.

A fçu vain' ? autre-fois une beauté rebelle. X)e P^otcc à mon gré jegouvernois le

—$—

:

.(îH—i-

4
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^ R O L O G U E;

VENUS.

I
cœur, Ce Dieu changeant brûla pour el- le. AMours, ilfaut en ma faveur, que Thif-

î^zzrîjiijzifc^iflit^iîzz^zrjii^^ —
p:z

toire s'en renouvel- le.

^^^ii^^i
Plaifirs>raflembkz-vous, la merc des A-

—
-t
—— ——'t-f-^-^-^tl-'î

—

s

È3=S
4-5^

fpifc^lÈl^i :::$=:;

mours, Par leur nouveau paitage, affure les beaux jours.

•!i«H

lêamaiss^* t^^-^^^^^fifigSdâSK^&siis^



SCENE ï I î.

CHACONNE.
4«

vif & pique.

'ipiiiiSiiiiiiiiiisigi^
I

VIOLONS

B A s s E-C Q N T I N U E.

ififfiS
doux & lent.

m
iiilii^SiilIplilii|t
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SCENE I î. Ji

^Ii=*—*—-SJ-^335iîi^ —*—i-^^^^^^^

vif & Piqac.

.i-pSUâiiSii teiÉsii

Sliip^L^il^P
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—

—"- mr^
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^xM-
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P ROLOGUE

C H OE U R,

J l^Egnez, Régnez,

EÎiï=&
Rc-

piiSliiîigS^I
VIOLONS.

3^-

Rfignez,

Si
Régnez j

::$: Êgiipiipîiiiiiiiii
gnez belle Ve- nus» Tout flate vôtre gloire. Vous* ren- dez aux Amours une

iiîilSlîî'^^^^îiî^Iîiillfei

J
r-îz|:|z:|::

v»~i-Y^-r-6- *^llfciiillli
belle Ve- nus, Tout flate vôtre gloire» Vous ren- dez aux Amours une

v^r-

•i4--w:^ .^SE:^iiï *»»V%gàA



SCENE I T.

'^=&.

5 «^ li IN t 1 I. 55^

cter- nellc paix.

niiiliiiii:lz:î:?:

Régnez, Régnez > Régnez

,

-±lztJiiiigiiîl

iS«'î'-^=^

*^—xf-— i
JL X

Régnez. Régnez,

—r

éter- nelk paix>

C-—^x

1
^^

ai:;

Régnez >Régnez,

—J^iÎMffiïliZTziTz:: èiï
Re- gnez.

~ s^ " '

Rc- gncz

11
^^-«illl ?îg||?|p|îi--?Ê|f^

Regnez,Regnez, belle Venus, Regnez,Regnez>Régnez,Régnez > belle Ve-

f

r

>
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PROLOGUE;

ÉlElîËppî^ifeilg
!

Tout flatte vôtre gloire , Vous ren-

-f^

'il:

':r5fe*:i*yr-î—

VIOLONS.
iHe^ n- :{:5

rrzrrrrinrâ

* ^ V] G L o N 5. ^

3 ,îfe*z:*r*z:t:^^^-.
X

^MeI ^^

nus

,

belle Ve- nus» Toutflate vôtre gloire, Vousren-

giisiiÊi^ —T—

dez aux Amours une éternel- le paix.
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ACTE DEUXIEME-
Ll Théâtre repréfente un Bois confàcré à PomônerOn y voie un Trône éievé

pour recevoir les prémices des fruits que les Habitants de Tille iuy prefèntent.

SCENE PREMIERE.
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ACTE DEUXIEME, SCENE î.
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ACTE DEUX! E'M E, SCENE î.
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ACTE DEUX!' E' ME, SCENE I.
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ACTE DEUXIE'ME, SCENE I.
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SCENE III.
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PROTE'E fous la figure de Vertumne. POMONE.
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ACTE DEUXIE'ME, SCENE. IV.
On entend m Bruit de Hautbois.
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Mais ma gloire, mon rang, mon de- voir» tout m'arrête. ..Neceflité cru*
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clic attachée aux giâdeurs. '^ Les Hautbois.
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ACTE DEUXIE'M E; SCENE V. m
S C E N E V.

P O M O N E, Trouppe de Bergers & de Bergères qui luy apportent
les prémices de leurs fruits.

Rondeau. marche.

VIOLONS.
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Tous. Hautbois.
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C H OEV R.
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Ix^c^' 'vcz charmante Dé- efîe, L'hommaçe de nos fruits,& celuy de nos cœurs.
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1\^ Ece- vez charmante Dé- t^z » L'hommage de nos fruits» & ce- luy de nos cœurs.
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VIOLONS. Rece- vez charmante Dé- effe, L'hommage de nos fruits»
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Rece- vez charmante Dé- efle, L'hommage de nos fruits, j
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& celuy de nos ccturs. Rece- vez» Recevez charmante Dé- efîe, L'hom-
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mage de nos fruits & celuy de nos coeurs. VIOLONS.
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Kece- vez charmante Dé- cfle, L'hommage de nos fruits
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Rece- vez charmante Dé- efle » L'hommage de nos fruits
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& celuy de nos cœurs. Rece- vez charmante Dé- efTe, Recevez, Rece- vez cliar-
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Hautbois.
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mante Dé- efle» L'hommage de nos fruits & celuy de nos cœurs. Hautbois.
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mante Dé- clTe, L'hommage de nos ftuits & celuy de nos cœurs. Bassons.
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Recevez charmante Dé- effe,Rece- vez char-
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Rcce- Tcz charmante Dé- efle? Rece- vczchai-
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ACTE DEUXIE'ME, SCENE V.
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A, 4

mante Dé- efle, L'hommage de nos fruits & ce. luy de nos coeurs.
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mante Dé- efle
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L'hommage Oe nos fruits & ce- luy de nos cœurs.
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H A UTEO 1 s. Tous.
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Haute Ois. Recc- vez charmante DéeiTe
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Bassons.
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L'hommage de nos fruits» & ce- luy de nos cœurs.
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L'hommage de nos fruits» & ce- luy de nos coeurs.

UNE BERGERE.
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LE C H OE U R.

Reccvcz charmante Dé- effe. L'hommage de nos .fruits & ce- lui de nos cœurs.
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i\.Ecc- vez charmante Déeiïe, L'hommage de nos fruits & ce- lui de nos coeurs.
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Rece- vez charmante Dé- eire,t.'hom- mage de nos fruits & ce. lui de nos cœurs.
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PREMIER MENUET.
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LA BERGERE.
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i.c. votre beauté foûract tout Kuni- vers > Eft- il un cgcui qui ne por- te vos f.rs?

1. PAr vos beauxyeux vous captivez l'Amour i Ce Dieu fe plaît dans vôtre aima- blc Cour.
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Tout vous ado- te» Venus & Bore Ne brillcroient pas Où vous portez vos pas.
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SECOND MENUET,
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HAUTBOIS.
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MUSETTE,
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VIOLONS ET HAUTBOIS.
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^6 LES AMOURS DE PROTE'E.
lA B E R G E R E alternativement avec le Chœur.

v3Ue Ver- tumne toujours fi- dele brûle pour vous d'un feu conf- tant :
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B'C. C^Ue Vertumne toujours fi- dele» brûle pour vous d'un feu conf- tant:
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Et s'il fc peut, qu'à chaque inftantn II vous trouve encore plus bel- le. le.

Et s'il fe peut qu'à chaque inftant , II vous trouve encore plus bel- le. le- B-C

P O M O N E.
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SI JE ne puis plus long- temps contraindre ma douleur: Finif- fez vos concerts , ils dé-
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chirent mon cœur > Laiflez-moi me li- vrer à mon>in-quie- tude, J'aurai foin de vor^ebon-
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S C E NE V L
POMONE,THERGNE. t

P O M O N E.
T H E R O N E.

^QU'^y-)C entendu î quclcouroux vousa- gite ? PErfide , ofe- tu bien temonttet à mes
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Oui peut donc excî- ter ces tranfports furi- eux? ÏU me trahis! & Vertumne t'a-

ÛÂl» —iBfcW ^"5» '*V^ -•Tf '^ -k-.».*^*. iraf<«<0KL.^^/ V ^^^vV ^-•? •--• .^^^-^m.iè».-t*



-. ,/^^>7T?i^

ACTE DEUXIEME, SCENE Vï.

T H E R ONE.

199

fîiiiiS^lii-lili^M
dore: Ail. je te pui i- rai da feu qui le dé vore v^Uandvous don nez vos

't"'
J-:

£xLz;
— ^-

(;-'

-.±Elf.
-M9 '^^m

_iï—-..--

foins à calmer mon tourment, J'oferois vous tra- hir ! ahl le pouvez -vous croire?

mr-
:.$:

=:{=i:i''^:z:±=i:=:±rr;|Jif1 1^

1- -^- 6 76 î l-îg

'pisl;îilii^=fs^îE;iSÈ|;|jiÉiiig
Auprès de vos Jar- dins jay quitté votre Amant Du foin de votre hymen » il fait

^^1

m^-
=:r$ m
—ri~.

:=$: 4="5!

Ë:

iii^

^

I

lii



ADO L E S A M O U R S DE P R O T E' E.

toute fa gloire : Vos at- traits à chaque me- ment S'ofFroicnt en foule à fa me-
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moire 5 Et mil- le fois fa bouche, en vous nommant, S applaudif- foit de fa vidoi.
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TROISIEME ACTE
Le Théâtre rcpreTente les Jardins de Pomo ne que Vertumne a ornez:
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S C E N E I I.

THERONE, P ROT FE , fous la figure de Vertumne.
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|] Jaloux Traiif- ports, noire Fa- reur. Venez, je vous Jivre mon
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Cseur. Jaloux Tranf- porrs, noire Fa- reiir, Venez, je vous livre mon
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I 9 si

coeur. Venez, Ve- nez je vous livre mon coeur.
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P O M O N E i Dire.
POMO U€, V ER.TUMNE.

<brrl-fE^

J^ vo.snngr«i ÔOel! qad dcflèin le .appelle: Nafiproche pas.
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VERTUMNE. POMONE. VERTUMNE

J/Hcrônei. ^i^Iras- tu que tu ncl'aimespas ? v3Uentensjc>vole fur les pas.
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VERTUMNE

fi^^^igÊ^i^§#^T^%ggi||l
V^Oycz dans vos jardins ces couronnes de fleurs, Ces chiffres où mon nom fe mê-
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le avec le vôtre j J'ay pré- paré ces lieux témoins de mes ardeurs. Quand i'Hy-
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men & l'Amour doivent unir nos coeurs , He- lasîHe- Jasl Puis-je en aimer u-
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.
neau- trc> Quand l'Hymen & l'Amour doivent unir nos coeurs, He- las ! Hé- las!

5»—X-~j^X—-—4X-t-^__
-^ —g—t' -5— \-^ 1-4)( 1— (î

^-^^-t—f^—

*

teêSlÊr
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Pais-jeen aincr une au- tre? Xu n'as pu rclif- ter à fes divins at-
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V E R T U M N E.

traits 5 Tu me l'as tropditî ton coeur raime. Q Ciel ! mi furprife eft ex- trême.
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Mon coeur qui ne changea ja- mais S"e feroit- il trahi luy- même ? Ah !
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p-ginii^lg^iÉ^î iSiiJMgpil
j'apperçois The- rône, elle feule à vos yeux, Peut me jufti- fier d'un loupçon odi- eux.

Ilim^l^^^LglIîiliii

1-—j/-» ,»'?*•••Vt. y^^ ^*<i!rw«^- j^m£jmismi.^-^i *, ^vV* Vfc»v. ^^V— *• jm.^^



M^*:5.*7^î:'^'!s».

AC T E TROIS I E* ME, S C E N E V. 239

_ se E N.dÊ^ V.
— :: P O xM ON E, V E R T U M N E, T H E R O N E.
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VERTU M NE. - --- A ' _,A_A_
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pHe- ronc, ay-je jamais dérpcnti ma tendrelïe ? Ay-je brûlé pour vos ap-
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pas 5 Parlez > raflfeurez ma Dé- eflc. A/LOy»te jufti- fier? Ne le préfume
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pas I Volage Amant> Cœur infi- dele, Ouy, tu brûles pour rr.oy d'uneardeur criminelle.
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J\Mour, j'ofe aujourd'huy déffi- cr ta rigueur j De quel coup plus cruel peux-tu frap-
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P O M O N E.
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per mon cœur. X ^'^ embar- ras ne fert qu'à te confondre, Heias ! que pourtois-
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V

van pêne- trer ce mi- ftere: Eft- ce un pouvoir di- vin ? eft-ce un enchan- t:-
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i^~':r;i; "feux, Ne ty. je p« nommé ^ Vo-la-geque ,'*i-me>
lois de tes
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h. Tu fraie troDQuem
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Tu fçais trop que mon cœur fidèle a fes fer- ments , Dé- dai- gne les
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autres a- mants : Pourquoy donc wp- plaudit des troubles que tu caufes.
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'^ POMONE.

ffz.r5f:f ij-
:p|:^|:jip|:3^^

145

::t.

—6-
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-ritoit- il un coeur comme le mien. T Emoms des hor-
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en, L'ingrat me-

Jli^iPgi^p^pa^

i reurs que j'endure, O Ju- pi- ter l je nai
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I Dieux » E- xaucé- moi, ju&i- fie une ar- deur fi fi- dele&fi pu- rc.

tigj^i^piiipmiiiipii
s C E N E V L

POMONE, VERTUMNE, PROTE'E dans Ta figure ordinaire, THERONE.
• r-ndtz

• i' ^^X_J iMiBiiiiiiiiÉiiS
Prélude.

P R O T Ef E.

iVAfîarez vos efprits trop longtemps a- gi- tcz, Vertumnej Vous Dé- effe î
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Et vous Nymphe, écoutez» L'Amour me force à
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rence; A Thé- ro- ne je rends mon coeur, Je fuis touché de fa conf- tance.
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P OM O N E. ^._.^. P RO T E' E.
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/\H I falloit- il ain- fi traverfer mes a- mours S J'Ai voulu 'voir fi vous c-

T H E R o N E.

I t;ez fi- delk. - J/Ourquoi prendre avec moi cette forme nou- velle?
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l'AivouIa voir ii vous m'aimiez toû|ours. Que Vertumne fe raf- fare :

=i::i^

>k.

Nymphe, comblez mon bonheur 5 Si fai changé de fi- gure , Je ne change ^ lus de coeur.
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Si) ai chan- gé de fi- gu- re , Je ne change plus de coeur.
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^17 A r U O R,
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fiY- men, répand tes fiâmes:
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riYmen, répand tes fiâmes:
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^Moar, lan- ce tes traits. mour
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^Mour »
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lan- ce tes traits.
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A_-monr, iâii- - cc tes traits. A- mour, lan--A- ' moar» ian-

igîliiipliiliilliiillili
A- mour, ian- ce tcî traits. A- mour, lin-
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lan- ce tes traits. A' mour.
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A- mour
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cc tes traits.
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lË^tllgE-i^S^Eiji
tes traits, Hy- men, Hy- meo, répand tes flâ- mes : Re-

cc tes i.i*i«, wj - -j
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• ^—^^^ ^

r—+ •- <jf ,^„,^^ tM ftâ- mes: Re-
ce tes traits, Hy- men. Hymen, répand tes flâ- mes: Re-

liE^i^iiîsiîipÉî^^aiili
traits , Hy- men, répand tes fiâ- mes : Re-

T . ce tes traits, ny- mvii, *w^»x.v* -

laiS''
ce tes traits, Hy- men. répand tes flâ- mes:
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<TnPT en- femblcà ia- mais» Re- gnez à îa- mais fur nos a- mes.gnez en- femblcà ja- mais, Re- gnez à ja- mais fur noç a-

gy^-^gi^ligiÉ^jgggpgiiiig
gnez en- fembleà ja- mais. à ja- mais fur nos a- mes.

E|E||Ëp|E|È^Ê!^f|g^E[ig
gicz en- fembleà ja- mais, Re cn.z A ja- mais fur nos a-
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mes.
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A- mour» lan- ce tes traits , lan-
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ce tes traits
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Re- gnez en- fembleà ja- mais» R;inçz à jamais fur nus «mes.

./^-'ii

À- mour

,

lan- ce tes traits>Re-

~T~T i
"1 T

—
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Rc- gnez en- (fembic à la- mais» Régnez à jamais fur nos âmes»
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Re- gnfz en- fembleà jamais, à à- mais,
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a ji' mais fur nos a- racs.

ti—

ur nos a- mes.gticz en- femble à ja- mais

a ja- mais fur nos a- mes.
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a ;a- mais

î^"*—T—f'

iur nos a- mes.
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VERT^TMNE.
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I5ÎS lias
J-jA.bitans des jar- dins;

P ROTE' F.
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Ve- nez, foycz témoins, fo-
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-Ji. .&-.

H^^b'^ns de ces bords, Vc- nez fo-

BAiSSE-CoNTiNUI.

yez te- moins de nos tcn dres tranfports, Vtnez, V^ nez. Ver

yez te- moins de nos tcn- dres tranfporrs,i— '
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Ve- nez, Vc-
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filiîj^jiiiiiiii'^^gp^NHiig
nez > Ve- nez foyez te- moins > foyez te moins de nos
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nez» Ve- nez foyez te- moins, foyez te- moins de roi
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tendres tranf- ports.

'.iZ'.

tendres tranf- ports.

m ^t~ .—

-

f—^"



éy I

:-w

U^

1^« LES AMOURSDE PROTE'Ê.
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' se EN E VI I. ET DERNIERE.
Troupes de Jardiniers , de Jardinières , de Matelots , & de Mattelottes ,

ET LE S ACTEURS DE LA SCENE PRECEDENTE.
MARCHÉ.

i ^- + -V- «- ^ X# TOUS
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HAUT BOIS
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C H OE V R.

(Joû- tez à chaque inftant une douceur nou- velle. Tendres A- maatS;

^7+^ T_t-7—6X *-^ --4-4X-6K 1-3( JR 1—I-J-
OOu- tez à chaque inftant une douceur nou- velle. B-C.

ME

^g^^^iiii
vivez en paix »

<^t

Tendres A mants» vi- vez en paix, vi- vez, vi-

S
Qoe vôtre ar- deur foit étei- nelle, Tendres Aaiants, vi-
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c

vez en paixj Q_ie les nl\is doux plai- firs cou- ronnent vos fouhait?.

vez en paix j Que les plus dousc plai- lirs cou- lonnent vos foBi?3if#.
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Violons. Que vôtre ardeur foit éter-
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Que vôtre ar-
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nelle > Teadres Amants, vivez en paix» vivez en paix. VIOLONS.

ÉliiiiiiigiliiÉi^iÊig
deur foit é- ternellc» Tendies Amants,vi- vez en paix. BC.
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Et que de fcs faveurs
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Et que de fes fa-
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'iii^i^itegi^èSil?ill
veuisi l'Amour comble à jam?is Une flâ- me 11 belle, « <»
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Etque de fesfa- veurs, Etque de fes fa- veurs rAmour combleà ja- mais

î^Wi} H
>^*ii

f

fâ- m

m

==:^^-f-

mefi bel- le. VIOLONS
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Une flâme fi bel- le. B-C.
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l'MjtlrttsA- rnaaiSv vivez en paix» Q.e vôtrear- dcur > Quev.otreai.
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Que vôtrear- dcur foit étcr- nelle, Tendres A- mantf^
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Tendres A- mants, vivez en paix. Q-ie v,ôrrear-.

I \/.

deur foit éter- nelle, Q^ie les plus doux plaifirs cou- ronnent vos fouhaits.

vivez, vi- vez en paix, Que les plus doux plaii'irs cou- ronneat vos fouhai.s

-iii.fiiÔlP4>tt—<i 6^'

ÈÊëîElÊiÉÏ
deur foit éter- s^neiiC7 C^ue les plus doux plaiiifs ^cou- ronnent vos Te uhaits.
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VIOLONS,

B-C.

Et que de fes faveur? latriour
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corribleà ja-majs. L'Amour comble à jamais > L'Amour combleà jamais Une

Et que de fcs faveurs L'Amour comble à ja- mais , à ja- mais

flime fi belle. Une fia- nce fi bel- le.
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Une flâ. me fi bel-î le,
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A IR P UJl^-^E.S JARDINIERS ET LES JARDINIERES
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UKE TARDINIERE
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I^Ans ces beaux jardins B^cchus & TAmour s'uniflenr, Toj.-let.x ils îeifiplffrv r

ai .

B À S S E.C O N T I N U E.
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Nos heureux dellins: Le doux fruit d'Automne Que Bac .uus nous donne
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Prépare no ^o&-v.s A'.u plus vi- vfs ar- deurs, Et J'Aciour enfuite.
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t. T.en? pro- fite D:s troubles cônfas Commencez par Bacchus.
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Zé- phirs, Vo- lez,V ok
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Ze- phiîs» Vo- l«^z» Vo-V o- lez
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Volez ) vo- lez, Volez Zéphirs» fur ce ri- va- g«":
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kz, Volez, vo- lez, Volez Zé- phirs, fur ce ri- va- ge:
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voiez » Volez

Volez
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volez »
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fur ce n va- ge • Soyez témoins
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Voicz Zcphiisjlut ce ri- va- ge : Soyez témoins
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d'un tri- ompheéçia- tanr. Soyez te- moins d'un triom-
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d'un triomphe écla- tant. Soyez te- moins d'un triom-
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phi é- da- tant: Volez, Volez
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Qu'il eft douxpourun coeur condant, Défi- xer un Amant vo- Ja-

Qu'il eft doux pour un coeur confiant , De fi- xer un Amant vo- la-
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§e De fi- xer
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ge De fi- xer
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un Amant

TjË&££ifir* •w l «,^^—-^4*



T-

TROISIE'ME ACTE, SCENE VII. 17^

-^- — '—4**^-^i iilil
.--,_

—

—

—

rat-TrÂZ

âlÉ Êi^PÈ liÉ^lliiiiiiii
vo la- ge. Vo- kz Zéphirs voIez>

Ij
I'

vo- la- gc Vo- lez Ze- phirs> volez ,

-4-¥4
riii:

c

W VM)



< -3i

^71 LES AMOURS DE PROTEGE.

^SPpig^iE ÉiËl
=^ppf±{iîi{E

Zephirs» volez,

. uj

s^£=

I-
I —1^ I lli 1 T r

^ ^^

/^
rt

volez , Zéphirs>

5ÏE t„ I IÉ*~t""T~*'!w:k"*"'~t"~''iF~*.'

volez )

—•>-

""—>'~~*



ACTE TROISIE* ME, SCENE VIL i^9

II

SSil finmmiii
vo- lez »

vo- lez >

is£
T'-

Vo- lez fur ce ri-
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1 ï^ FLUTES. éA4
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P O M O N F. TRITON.P O M O N h. A A A 1 «. 1 T O N
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Oue tout chante i- cy vos plaifirs , Que tout chance vôtre viûoirc, I /Amour en

POMO NE

vous comblant de gloire» Voulcit couronner vos de- firs. V/Ue tout chante i- cy
Nn
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^' "^ TRÎ TON.

^iîËËiËiÉii=»iiiiiîii
vos plaifîrs, Que tout chante vôtre viCtoi- re. 1^*Amour en voas
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Volez, &c. /4g< 266*
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comblant de gloire, Vouloit cou- ron- ner vos de- (irs.
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AIR DES JARDINIERS, E T D E S MATELOTS.
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TRITON.

|i;^iÉli^ii{fiiiÉiiiPi
La Msr eft la parfaite i- mage» Des mconf- tances de l'Amour.

Base-Continu e.

LE CH Œ ITR-iv. "r^.. EIN.

/r

La Mer eft la parfaite i- rnage Des incon:- tances de TA- mour.

FIN.

La Mer eil la parfaite i- mage. Des incon- tances de l'A- mour.

TRITON. -
. LECHŒUR

—I—*- —^

—

I -•—

^

Le calme fuit- de près lorage, L'orage -le fuit à Contour: La Mer,&c'
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TRITON. A A •
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|^^"~r~ "* ^ „,a^ Oaclaue fois en un même jour. I

ONfe quiîrc&ronfe ren- gage, Qaeiquc

is;

LE CHŒUR.

O^fe q^iiî ren- gage. Quelque fois en un même jour. LaMer,&(

PREMIER RIGAUDON,
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DEUXIEME RIGA U D O N.
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ACTE TROISIE'ME, SCENE'* Vif.
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0/ï reprend le chœur. Goûtez à chaque inftant, &c. fage xyg.

FIN DU TROISIEME ET DERNIER ACTE.

Revâ & corrigée far Nous Sottjfignez, , à Paris le i% May 1710,

fer
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ATTRIBUTION DELA CHARGE
de feul Imprimeur du Pvoy pour la Mufique.

r*A R Lettres Patentes duRoy ,
données à Fontainebleau le cinquième

^iour du mois d'Oaobie , l'An de Grâce m.l fix cent quatre-vingt-quinze

,

'^Sianées LOUIS; & fur le replis, Par le Roy, Phelypeaux; Scellées

^Mdu grand Sceau de cire jaune-, Confirmées par Lctcres de Surannation,

î^ a»3«%#Vornées à Marlv le vmat - huitième May mil fcpt cent quinze,

^^^°"^;Z ^roJs lefdites" Lettres Vérifiées & Regiftrées en Parlement

t'^:tinr 11 ft permis (à J-B-Chriftophe Ballard, feul Imprimeur du Roy pour

hMufiôue&Noteu^r de la Chapelle de Sa Majefté ,) d'Imprimer , faire Imprimer

Vendre ^brarAuer toute forte 'de Mufique . tant Vocak qulnftrumentale de quci-

In^ A .teur ou Auteurs que ce foit , avec trés-expreffes inhibitions & defenfes a

?ous VmSeurs . Libraires , Tailleurs & Fondeurs de Caraûeres , & autres petfonnes

«neraTeCt quelconques, de Tailler , Fondre , ni contrefaire les Notes. Caraderes.

feure Trfes\ autres chofes inventées pat ledit Ballard; ny d entreprendre ou

S entfeprendre ladite impreflion de Mufique, en aucun lieu de ce Royaume. Terres

iTeirneunes de lobéïffance de SaMajefté, nonobftant toutes Lettres a ce contraires;

Ls ifconS&permiffion dud.t Ballard; A peine de confifcation des Livres ou Exem-

nlâùe. Nofes!lcaraaeres, & autre, Inllruments fervatit au fait de ladite Impreffion

i Mufiaue SSp &»ikf!^res d'Amende ; Ainfi qu'il eft plus amplement déclare

%^^Z.c^^^^ou\.\ qu'à l'Extrait d'ic*Ues.r»i. .u commencement

ou Hn defdits Livres im^z,toy foit ajourée comme aijOrigmal.
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